
JOSEPH BRUCE Aux Ménagères
C/5 CVbi nmintfimnt le bempe de faire 

renouveler voe
Anttx'foi* du Medical Hall, 

ancienne apothicairorie'.de l'Hôpital (ténénd 
de Montré*! Tapisseries et Peintures

par de* inaine hahileeet expérimentée*. Prix 
modérée.

CI
Chimiste et Droguiste

J. B. DlIFORD, 108 Bue Rideau205 RUE RIDEAU, OTTAWAO
C/5 K» face du Couvent de I* rue Rideau, M En main le stock île Ta| 
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Monuments,en Granit Ecos
sais. Granit delà Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Poteaux i>our enclos tie toute

I Coin des rues Ride»u et 
Cumberland,

KT AUSSI

Coin des rues Spnrks 
et, Bnnk,

LTTnlle de Berth* «f» Hiofle
de foie de morue pure, préparée 
avec des foie* tm portés directement 
pour la Maifton L. Fate*, 19, me 
Jacob, Parle.

F.lle ne ee vend qw’en flaeeeF 
eeoompagnée d'une leetruetéee.

CO
CO
LU SS MON PROPRE OUVRAGE

ItToujours en main. Tout ou 
givrage est bien lettré et garanti 

,-iux pins Ixts prix.

£
en

R. BROWN,oc
94 RUE GEORGE,

En face du Marché By, Ottawa.

PIASTRES ECONOMISEES !
CH EZ

BRYSON, GRAHAM & CO
Des milliers de dollars sont annuellement économies en ache

tant tout : Nouveautés, Tapis, Habits faits, Chaussures, etc. 
aux “ Immenses Magasins ** rue Sparks

'Nous faisons maintenant de plus grandes affaires en fait de Nou
veautés et d Habillement» qu’aucune ville du Can \da ayant 

population de 100,000 et <;a augmente.
Pour Tapis et Rideaux, Prelarts et Linoleums, Imperméables et 

Parap’uies, Couvrepieds et Courtepointe» venez au u Mam- 
moth ” rue Sparks.

Pour Indiennes et Guillaumes, Gants et Mercerie, Rubans «•& 
Dentelles, Broderies et Corsets venez au Magasin Mam
moth '* rue Sparks

Pour Etoil* s ît Rohes et Cachemire, Soies et Satins, Sous-Vête
ments et Jersey venez au4‘Magasin Mammoth " rue Sparks

Pour Habita faits, Tweed», Etoffes, Vvhapeaux mous et durs, 
Bottes et Souliers venez au ‘ Magasin Mammoth, " rue 
Sparks.

Pour Habits PEnfants, la phis grande variété, pour la meilleure 
c upe, et le plus bas prix venez a ix “Magasins Mammoths” 
rue Sparks.

une

Pour le port et la durée il n'y a t ien comme les 'Çpreeds d’Hali
fax pour garçons chez II-yso Graham & Cie., toutes lar
geurs et styles. Les piastres sont économisées en achetant 
aux “ Magasins M unmoths ”

Samedis jusqu’à 11 hrs. P. MOuvert j isqu’à 9 li s P. M.

BRYSON, GRAHAM & CO.
140, 14S, JOO, 102 et 104 RU K S PARKS.

Seul!* A (f eut h pour l s Then (le Teth // tt ('le. Leh Then leh 
p! uh r nom men du m >n de.

VENTE ARGYLECHITTY FRERESPIANOSHANGEK, de 
JSNKES 312 314 BUE WELLINGTON OTTAWA JDIE------Importateurs et Commercants d’Ep. 

ceries de Choix, Etc., Etc.
est Nouveau et 
ix sont Très Bas. FONDS DE BANQUETOUTENotre Stocky

BELL TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
A. & S. Nordheimer ont actuelle

ment un très grand assortiment de
VENEZ "VOIR s* ■ -«■..■•mumimiiiià» mmm Afin que chacun puis e avoir la chance de participer à la 

Grande VenteBONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN TAILLEUR COUPEUR

TAILLAGE GARANTI
blés, d'Ottawa 
la bonne qua

Le magasin sera chape soir, d'i ci a avis contraire, 
ouvert jusp’a 9 hrs, P, M,

Etoffes à Robes, Soies, Articles <le 
Modes, Manteaux, Cotons, Indiennes à 
dessins, Tapis, etc., etc., tout est sacrifie. 
Voyez les prix.

d’excellente Manutacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

tyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

eut Comptant 2ST_A-3?- BOXEUR
COUVREUR EN METAL DE TOUTES ESPECES

r et Poseur d’appard'a 
until praml assortiment 

îles de cuisine, et

Ferblantier, llombie 
de t ou tes sortes, et ai 
de Cages d'oiseau, ustens 
tuyau on plomb pour aipteduc.

; NO, 284 RUEDALHOUSIE.BELL GARDNER & CIE.On donne un present61 RUE SPARKSi rue Sparks)^ A. C. LAROSE1AVEC CHAQUE

Voiture d'Enfants 1 Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

Seuls h gents pour les 
Pianos Chickering, Steinway, 
Haines et Nordheimer et pour 
les Orgues Harmoniums de Eu 
tey et Kimball.

Ta îeilk-urs qualités 
rharlton liitu-mm1^frine ACHETEE CETTE SEMAINE

L'assortiment est considerable 

—A LA—

NATIONAL M'F’G. CO. 
160 KUK SPARKS

aBIENCRIBLE 121 RUE RIDEAUET T/V^ »E Collections faites promptement
îî Telephone 189 -gO’REILLY & UENEY,raff/ien

. Goutte
1$ en général.

,ould Voltaire

Ayant disposé de près de la moitié 
de tout notre vieux stock a de très 
bas prix depuis le 1er avril jusqu’au 
1er juin, au numéro 26 rue Sparks, 
nous avons maintenant les articles 
les plus nouveaux sur le marché. 11 
nous en arrive tous les jours. Nous 
avons le stock le plus cunsidéiable 
de bijouteries de première classe 
qu’il y ait dans la ville. Bijoutiers 
en gros et en détail.

Persiennes, i— (Suc. de A. Seybold

Toiles et Poles Ki t: NIMkKN,

LISEZ CECI&
a Rideaux bloc eussell

TE & NELSON
Si vous voulez des bargains 

de meubles, essayez le nouveau 
magasin de meubles.

106 et 106 rue b PAIRS

George Stewart

Les meilleurs îriï’hés dans la ville | 7,

National ifg. Co
160 RUE SPARKS 160 Z'

.Z.

ÉRGË1
DSOTÉ 
contre les
rineI
OPINIATRES I 
éaar, PARIS. I 
ANAPA

OTj

a. & a. f. mcmillan i

98 RUE RIDEAU\i
DEMANDES PARTOUT

|al Cette montre m »md dont»-
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AGENTS
Nous faisons une spéct alité des 

réparations.
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I .. UCT0-PH0SPHATE de CHAUX ! ^QTUfj/ m
mi

KCURIE DE LOU VH»
K«3
isEEE
ÊT'ÜS:

Le Leele-fteeekHe U «leus content Jm< 
le eimoï fit le VW il# BtrBABT #»t
le pin# pels ml dei réparateurs 

Il refferm t #1 retiras* lei c# dei enfants 
rackxUquti, rend lr figuro- el l’activité «ui 
AioUie.ntt mou» e' iy.apbatiqne» el 1 ceui 
qui «ont (alignés l*r one woitianc* Irop 
rapide; ch. s le# I tlutfu##, il facilite la
eiea;rieition de# poneons ____

x l.esfimmri tnctht‘1 qoi prennent ■ •▼XJ* ; 
I Ion le 8XKOP dt T-VtiART. supportant i

lleur étal san# fatif - el aen# fonuea-'oienl* al J 
L 5 donnent le jour k v • i enfaote plat ti*oareat. x 

■ . S Le Lacto-l'k»ifl,- • U ekau» «yiehit les 
llLit de# A ntrim et gariotit le# eufinl.T 
>Cvntre la Diarrhée et le# maladie* de crois-X 
Jiauce. Par . >a iuflaencs, la Dmtitien ae uv v 
f »ati‘ fai gu.- et taos contuliiom. >
# I * vrw et le SXi. OP dé XHJBA^I # 
> rételllent l'appétil el les forer# des cene# > 
flescenti. et onrieu.ient diu» luu# >» ce# ( > 
Jfatuut oo d'étuuemtni do eerpi humain, *
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Joseph Senecal. j Z

IPREMIERE CLASSE,

mire. Bia.# celarJtes
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1 :COIN DES RUES

YORK c. r DALHOUSIE.

I I: y a p u 'être une autie raison, 
m dehors de la question de morali
té qui a déterminé les organisateurs 
de l’exposition à repousser (j éopâ-

r.inq hommes masq -és s’élancèrent 
dans la maison de II .11, montèrent 
an grenier, ga 
!■ nègre qu’ils amenèrent avec eux 
et on en entendit plus parler, jus- 
uu’à hier soir, quand le corps, de 
Fenna fui trouvé dans la rivière, 
avec une roche pesant 40 livres, at
tachée au cou et trois halle- dam la 
tète. L’enqufi e du cotoner a eu 
Leu et il a été constaté que Hall 
était ch z lui quand les hommes 
masques envahirent son domicile 
mais que terrriflé par leur appari
tion, il se dit malade et n’ont sortir 
quand le nègre fut tué. Le verdict 
du jury a été que l'en lia est mort 
des su U s de coups de feu tirés sur 
lui ou qu'il a été noyé par des per
sonnes inconnues.

HISTOIRE D’UN PORTE- 
MONNAIE

Au mois d’avril dernier, Melle 
Kate Currie, de Pamparo (N- w .1er* 
sey, se trouvant dans West Regrnt 
street, a Londres, a constaté en 
vo lant payer une emplette qu’elle 
venait de faire dans un magasin, Ip 
disparition de. sou porte*monnaie 
contenant environ six livres ster 
ling en argent et quelque» papiers 
importants. A va felle perdu son 
porte’monnaie ou le lui avait-on 
vo'é, Melle Currie eut été bien en 
peine de le dire. Elle dut.se borner 
à signaler le fait à la police de Lnn 
dres, à laquelle elle laissa son adres 
se pour te cas.a-s z improbable où 
l’on retrouverait le porte mon-iaie 
Puis Melle Curri revint aux Etais- 
Unis, et elle ne pensait plus guère 
à son aventure de West H g nt 
street, quand elle a été agréable* 
ment snrpr se eu recevant la visite 
du ch f de la police de Jeriry City 
qui venait lui apporter un paquet 
recommandé arrivé le matin même 
d’Ang eterre. Ce pajuet. qu* lui 
était adressé par les commissaires 
de la police de Londres renfermait 
le po te mounaie de Mlle Currie, 
av c tout .’argent et l s paoiers qu’y 
avait mis sa propriétaire. Il va sans 
dire que Melle Currie s'est empres* 
sée d’adresser par le câble ses re* 
merciments à la po ice de Lon-

en toute bat.* a transporté le b essé voisinage du port d’Eusenale au 
à 1 hôpital Notre-Dame où il est moment de la proclamation de l’ii - 
ausri bien que possible Les méde- dépendance. Ces navires, d’apjès

le major Scott, devaient aussitôt en
trer dans le port el reconnaître ia 
nouvelle République.

Le major croyait que les Etats- 
Unis cl le,Mcx que s’unirai' nt pour 
combattre la nouvelle République, 
laquelle se serait placée alors sous 
le pro'ectorat de la Grande-Breta
gne.

p ns animées, une querelle s’est 
élevée entre un |homme du nom de 
Burke et Tom Da/is, à propos de la 
ioeur de celui-ci nommée Bettie 
Davis, qui. pour une raison ou pour 
une autre, avait interdit à Burke de 
fa're damer B ttie. Mais Burke 
n'avait tenu aucun compte de i’iti- 
t rveutton de Davis, d’au'ant plus 
que la jeune fille ne demandait qu’â 
danser avec,lui. Furieux de les 
voir danser ‘ ensemble malgré sa 
d' f-mse. Davis, t ré un revolver de 
sa poche et a voulu tuer Burk •. 
Mais il a mal visé et c’est sa t-œ ir 
qui a jeçu le balle en pleine poi
trine. Cette infortunée a été tuée 
sur le coup. Le tneutrier a été 
arrêté.

Faits Diversîavenworth. " 
i réussi ? 
leouq ro passa 
out précis, et 
e de f tire mou 
;e même soir, 
ne1*tiques me 
fonde agitati- 
urée, et cela 
t vaincre qae 
o sérieuse. Je 
in cons quen- 
és et, ponda it 
eriug f t l’ob- 
co la plus mi- 
. n’est résulté 
; son intérêt 
n supposant 
euré secret; et 
romené dans 

journaux et 
usinage de la 
i ème avenue, 
$ approché et 
•ché à entrer 
avec les mem-

rroltèrenl solidemeni
cin espèrent le guérir sans lui faire 
subir d’amputation.

|y*s républicains des Etats Unis, 
donl ht marotte est d’élever la race 
nègre dans l’opm on i>uh ique, ont 
répandu le bruit que Clôopôlit étant 

Afrique, était, uar consé- 
q lent, une négresse, noire comme 
l’as de pique.

Le >uuiât;e Downing,restau râleur 
au capitale de Washington, alla mê
me, un jour jus j’a exposer dans sa 
salle à manger les portraits peint» à 
l'huile, de cette reine, d’Anmbaj el 
de Juguvlha, — tous Africains,— 
q e l’ai liste avait représenté» avec 
des traits de nègre et un teint qui, 
sous le rapport de la noirceur, le 
disputait au me lleur cirage dont 
l’a nonce emb lht parfois no» colon

UN SCANDALE A BOSTON
La ville de Boston a, comme celle 

de N w York, son scandale à grand 
spectacle, sous la forme d’une en
quête parlementaire, faite par la 
législature de l'Etat avec cette dif
férence p qualité que, dans l’une, 
c'est le sénateur Fassett qui est le 
grand inquisiteur, c’est-a 
président de la commission, et que 
dans l'autre, c’est le sénateur Fas- 
sett, son frère, qui est sur le se lette 
A part cela, il s’agit dans les deux 
cas, du commerce des votes et des 
f.iveu -s officielles, cette branche d'
là rie tesse nationale qui s épanouit 
à tous les étages de la politique. 
*Le sénateur Fassett, du Massa
chusetts est accusé, par M. Wil
liams, un de ces collègues, de s’ô:re 
engagé à assurer le vote de dix sé
nateurs en faveur de l’acte d’incor
poration de la Cir du chemin élevé 
du Heup e, à la condition que cette 
demiê-e donnerait une douceur de 
8100,DUO—somme viaimeut fatidi
que dans les législatures du Canada 
et des Etats-Unis,—à chacun de ce 
sénateurs. Semblable eu ce cas à 
certain entremetteur de Quebec, le 
sénateur Fassett aurait prudem
ment stipulé que ces $100,000 lui 
seraient remis eu mains propres— 
ou sales,—afin qu’il en fit lui-même 
la distribution ou qu’il les gardât 
tn coihj, toujours comme l'entre
metteur sus-dit

UN LYNCH DANS L’ARKANSAS

Joe Parent est trouve perdu a un

ARRHES

Un lynch des plus dramatiques 
a eu lieu près de Green i.idge I \r 
krusas.) Un nommé Joe Parent, 
fortement sou- çonné d’être l’auteur 
d’un meurtre mystérieux com nis 
récemment dans la région avait été 
sommé d avoir à quitter le pay . 
Parent ne s’est pas autrement in 
quiète de celte sommation, et ces 
jours-ci il a attaqué et blessé à coup 
de fusil par des inconnus embu? 
hués sur le bord d’une route. L) 
blessé cep mJant a pu r gagner sa 
demeure, mais pendant la nuit les 
vigilants ont envahi la maison, ai- 
radié Parent -le son lit et sont allés 
le pendre à un a bre sans autre for
malité.

nue en

CLEOPATRE A CHICAGO 
Un spéculateur italien, qui a daté 

sa lettie d’Alexandrie en E ypt*, a 
proposé aux organisateurs de l’Ex
position Universelle de Chicago, d • 
leur envoyer la momie de Cléopâtre 
— c. o d., contre remboursern- rit de 
la somme de $60,000.

Disons, en payant, que celte R i 
ne ilhistre, pour l’amour de laqu lie
Jules César faillit se noyer et Marc- ......
Antoine perd t l’empire du moud", j as n ti81 besoin de dir.; qui Anili
ne sérail jamais attendue à être co- bal était de race sémiliqu , Gléoiâ- 
tée aux prix modeste de $00,000, de r .ce grecque el Jugurtha d’u- 
1920 ans après sa mort elle ava n -ine p-rs». Les républicains de 
lait des perles mag v tique-, fondues ^*u "-ago ont donc craint qu en mon- 
dans du vinaigre ! liant a leurs ar

Chose mirobolante, les habitants leti tnort - s de 
de Chicago uni refusé de conclure ne détruisissent une des illusions 
ce marché. Ie8 Plus chères aux i.ég ophiles.

Quand le grand Barnum leur THT*Tk
montre ca ménagerie,eu leur disant Ui>,J 1 Vj 1
que rien n’est plus morale queue llya près de trois • semaines, à 
spectacle, ils tombent “facilement Aug sta, Ga., George Penna, un 
(raccord avec lui. En efl t quoi nègre âgé de dix h un an#, fut arrê- 
de plus moral sur terre q us la vue te et logé en prison, a défaut d’un 

vêtes qui d>nnent par ia va iéié cautionnement de $1,000 qu’on lui 
de leurs f.urrures el la g â : de demandait, paice qu’il était accusé 
leurs mouvements une idé de la J d’un assaut criminel sur une fille 
puissance de Dieu ? de juaiorze ans.

Mais que, amateur de l’antiquité Penna fut détenu en prison jus- 
oserait dire que la vue de la momie qu’à la semaine dernière. Un nom- 
de Cleopâ iv, de cette reine qui ne me Hall se porta caution pour lui 
fut pas toujours un modèle de vertu e*. le reçut à son domicile où il le 
puisse être morale 7 fil cacher dans son grenier, crai-

Aussi les habitants de Chicago. ! goantgqu’il ne lui arrivât mal- 
ont ils rejeté tous d’une voix l’offre ! heur, 

l’Italien.

MEURTRE ET SUICIDE A 
PHILADELPHIE COLLISION SUR UN CHEMIN 

DE FER
U-e collision a eu lieu, sur la 

ligne du Wisco sm Central, entre 
un tram de fret et un train dé oas- 
sagers. l^es deux engins ont été 
démolis. L’ingénieur a reçu des 
blessures sérieuse» à la tête ut s'est 
disloqué une épau.e.

Le chauffeur le l’engin du fret a 
été sérieusement blessé. I^es pis a- 
g r» du premier char ont échippô 
comme p«r miracle. Le second char 
a été considérablement endommagé 
et les passagers ont été rudement
BeCOUés.

Un plombier nommé Desmond et 
âgé de 21 ans a été tué à Philade1- 
pnie par un autre plombier, i* nom
mé Cullen, âgé de 19 ans, qui s’est 
ensuite donné la mort en se tirant 
un coup de revolver dans la bon

nes les res 
Eygple, ils

nis politiq 
la reine d’UN COUP ÜAUDACE 

Ou mande de San-Diégo (Califor-

11 resuite des dépositions desagents 
de la Mexican l^and Colonisation 
Company que le president de cette 
société avait conçu le plan de Iran» 
former la Bas^e Californie en une 
colonie britannique.

On voulait commencer pas s’assu
rer des concession de terrains et co 
baiser a ssi ôl ces terrains à l’aide 
de capitaux et d'émig és anglais. 
Après quoi un devait faire naître 
des conflits avec le gouvernement 
mexicain, et, a forcer ainsi la Grr.n 
de Buetagne à intervenir.

Le» documents saisis démontrent 
que le directeur de la Société, ma
jor Scott, avait affi mé aux gens par 
lui e gagé» que deux navires de 

! guerre anglais se trouvaient dao» le

Les deux ouvriers, qui étaient 
amis intimas, travail aient dans la 
cave d’une maison en construction 
dan» Thomas av nue, non loin de 
Cumberland s reet, quand tout d’un 
coup Cullen s’est approché de Des 
mond et lui a tiré à bout ponant 
d ux coup's de revolver dans a tête. 
Voyant sa victim t tomber le meu- 
trier s’est ensuite fait justice à lui- 
même.

Lorsque des ag-mts de police, 
attirés par le bi uit des détonations 
sont arrivée dans la cave, il y ont 
trouvé deux cadavres. L’enquê e 
ouverte aussitôt n’a pas dévoilé le 
mobile crime, mais on suppose que 
Cullen, qui venait de faire une lon
gue mala lie, ne jouissait pas de 
toutes st-s facultés, et que c’est dans 
un accès d’aliénation mentale qu’il 
a tué ion ami Desmond.

3 vous ai ren- 
m’avez déter- 
ers»véreucei, à 
effort. Con

que je con- 
A. Clavering, 
n’aurait avec 
ns banales ne 
is à obtenir 
’égard d • son 
mille dont il
ous, et............
rouvé en m< i 
ènantl
a nn sourire, 
pas.

wr| .

ACCIDENT DE CHASSE 
Cyrille Duquette de la > ongue- 

Po nte est parti pour aller faire une 
excursion de chasse dans les envi
rons, en compagoie de quelques

L’arme d’un de ses compagnons 
s’étant accidentellement déchargée, 
Duquette reçut le décharge dans la 
jam lie droite, lui infl géant une 
blessure profonde dans laquelle 
sont introduits p’usieurs grains de 
gros plomb. L’ambulance appelée

On enterre une femme qui s’est 
asphyxiée dans »a i h un bre avec un 
réchaud de charbon.

Boirean, toujours spirituel, à la 
famille :

— Qui est-ce qui tiendra le cor
dons du poêle ?

de

UN DRAME AU B VL 
Un grand bal, qui avait lieu dans 

la mab n de M. Edmund Davis 
près de Burkfille, dans le comté de 
Lowndes (Alabama) 
inopinément par un drame sanglant 
Au moment où les danses étaient le

JUSTEMENT OUVERT 
ec un bel Meoniment d’Etoffe* fie ma- 

domextiquee et étiangères. No* 
Marchand* Tallleure. 141 rue

i
nufacturee 
lan * Co.

îke.

s’est terminés
Vu,-» minuit le lendemain, vingt yyerde

i Fnbllf par la de., Hep 414 » 416, 6n« Rnwx

LE CANADAJBLES
SS !

P vin until hih«h. ^■
OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.MARCHE
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